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100 000 pour 1 000

Donnez et on vous donnera  ; c’  est une bonne mesure, 
tassée, secouée, débordante qu’  on vous versera dans le 
pan de votre vêtement, car c’  est la mesure dont vous vous 
servez qui servira aussi de mesure pour vous.

La Bible, TOB, Luc 6. 38

J’ aime les rassemblements où l’ unité entre confessions chrétiennes est 
manifestée. C’ est le cas de « Paris tout est possible » où j’ ai découvert 
pour la première fois que des prêtres, des moines et des religieuses 
pouvaient louer Jésus de tout cœur. Cette expérience a été une vraie 
prise de conscience pour moi et s’ est avérée même bouleversante. J’ ai 
dû me repentir de mes préjugés à l’ égard de mes frères et sœurs d’ autres 
confessions, en particulier catholiques. Qu’ importe la confession 
chrétienne si l’ on aime Dieu, Père, Fils et Saint Esprit de tout son cœur. 

Je remercie Carlos Payan pour son engagement passionné à promouvoir 
l’ unité des chrétiens. C’ est un homme inspirant et courageux qui m’ a 
aidé à progresser, au-delà de mes idées préconçues. C’ est donc lors 
d’ un rassemblement « Paris tout est possible » qu’ il avait organisé, que 
j’ ai entendu pour la première fois le pasteur Paul Goulet prêcher. Ce 
Canadien s’ était déplacé avec son épouse Denise et toute une équipe 
de leur église ICLV (International Church of Las Vegas). Lorsque je les 
ai vus, une petite voix m’ a dit : « Tu dois t’ occuper d’ eux. Fais quelque 
chose de spécial pour les accueillir avec bienveillance et les servir  ». 
Avec les années, j’ ai appris à écouter ces pensées qui surgissent dans 
mon cœur, surtout celles qui me poussent à aider ou bénir les autres. 
J’ appelle cela « la règle des sept secondes » : quand le Saint-Esprit vous 
pousse à faire quelque chose, faites-le dans les sept secondes, ou vous 
ne le ferez probablement jamais ! Si vous ressentez le désir de vivre des 



miracles, des rencontres extraordinaires, des «  connexions divines  », 
laissez le Saint-Esprit vous conduire. Peut-être êtes-vous freiné par 
cette interrogation : « Comment être sûr que c’ est bien le Saint-Esprit 
qui s’ exprime, et non vous-même ? » 

Sachez d’ abord que si vous n’ éprouvez pas naturellement le désir de 
mettre en œuvre l’ idée qui a surgi dans votre esprit, c’ est qu’ elle ne 
vient probablement pas de vous ! L’ esprit est bien disposé, mais la chair 
est faible1. Notre chair n’ a pas, de façon naturelle, envie de faire ce que 
le Saint-Esprit désire. 

D’ autre part, si cette idée consiste à agir en faveur de quelqu’ un, par 
exemple venir en aide à un SDF, secourir un migrant ou encourager un 
ami : vous ne prenez pas trop le risque de vous tromper. Car Dieu est 
amour, il désire encourager chacun. Dans tous les cas, vous aurez fait 
du bien à quelqu’ un. 

Enfin, on peut imaginer que vous avez moins de chances de commettre 
une erreur en mettant en œuvre cette idée qui s’ est manifestée de 
manière subite et étonnante à votre esprit, plutôt qu’ en l’ ignorant ! 

J’ ai donc mis à exécution mon idée d’ approcher le pasteur Paul Goulet. 
Suite à quelques péripéties, j’ ai pu obtenir un rendez-vous avec lui et lui 
ai proposé d’ organiser pour son groupe une sortie à Paris. J’ ai réservé 
une vingtaine de places sur un bateau-mouche appelé « Le Capitaine 
Fracasse » pour un dîner-croisière sur la Seine. Je ne le savais pas encore, 
mais j’ allais me faire «  fracasser  »  ! Les membres du groupe d’ ICLV 
étaient installés à différentes tables. Mon épouse et moi-même étions 
assis à la même table que Paul, son épouse Denise et sa sœur. Paul nous 
raconta son histoire : psychologue à succès, il reçut, lors d’ un voyage en 
avion, un appel très clair pour devenir pasteur à Las Vegas, la ville de 
tous les excès ! Il nous partagea son parcours ainsi que le développement 
de l’ église ICLV. Ce fut un dîner savoureux et merveilleux. En fin de 
soirée, le serveur apporta l’ addition. Pensant qu’ il s’ agissait simplement 
de l’ addition de notre table, j’ ai proposé à nos amis de les inviter. 

1 D’ après La Bible, Galates 5. 17



Mais en regardant la note de plus près, j’ ai constaté qu’ il s’ agissait en 
réalité de l’ addition de l’ ensemble du groupe ! En prenant conscience 
qu’ il faudrait débourser quasiment 1 000 euros, mon visage a changé 
de couleur. Paul, qui est fin psychologue, remarqua d’ emblée mon 
malaise. Mais à ce moment-là, j’ ai littéralement entendu deux voix en 
même temps. Celle de Paul dans mon oreille : « Éric, laisse-moi régler 
l’ addition ». Et une autre voix, dans mon cœur : « Éric, paie et je te le 
rendrai au centuple ». J’ ai rassuré Paul : « Non, tu ne peux pas m’ enlever 
ce plaisir. Vous êtes tous nos invités  ». Je venais d’ appliquer la règle 
des sept secondes  ! Tous les équipiers de ICLV étaient extrêmement 
touchés. Ils s’ étaient sentis honorés, valorisés, encouragés dans leur 
service. Ils étaient si contents qu’ ils nous ont même dédié une chanson, 
à mon épouse et moi, à la descente du bateau. 

Le lendemain, en arrivant au bureau, j’ ai transmis la note à Stéphan 
qui revint vers moi affolé : « Éric, tu es fou ! C’ est vraiment beaucoup 
trop ! » Je lui ai expliqué ce qui s’ était passé et l’ ai assuré que Dieu nous 
rendrait cette somme au centuple. Il faut savoir qu’ à cette époque, le 
plus grand don que le TopChrétien avait reçu s’ élevait à 8 000 euros. De 
plus, notre trésorerie était plutôt faible. Dans ce contexte, la première 
réaction de Stéphan était tout à fait justifiée, mais il déclara avec foi  : 
« Si Dieu t’ y a encouragé, alors je m’ incline ! » En réglant la note sur 
le bateau-mouche, j’ avais fait le calcul et compris que si l’ addition 
était multipliée par 100, la motion intérieure que j’ avais reçue faisait 
référence à un don de 100 000 euros  ; percevoir une telle somme de 
notre réseau de donateurs était inimaginable puisque les dons s’ élevaient 
principalement à quelques dizaines d’ euros. 

Quelques temps plus tard un homme d’ affaires allemand a demandé 
à me rencontrer. Lors de ce premier rendez-vous, il me raconta sa 
conversion lors d’ une conférence de Billy Graham. Pendant le dîner, je 
lui ai décrit nos actions et lui ai notamment montré notre programme 
Internet connecté à Google Earth permettant de voir s’ afficher en 
temps réel les conversions des internautes à Jésus2. Je lui ai présenté 

2 http://www.jesus.net/about/decisions-to-know-jesus

http://www.jesus.net/about/decisions-to-know-jesus/


mon parcours avec Billy Graham, ainsi que notre mission sur Internet 
qui propose une démarche semblable à celle mise en place par cet 
évangéliste lors de ses conférences : mentionner de nombreux versets 
de la Bible pour conduire les gens à découvrir la Parole de Dieu qui est 
parole de vie, proposer une démarche concrète de conversion, offrir 
la possibilité aux internautes de notifier leur décision en cliquant sur 
un bouton, les mettre en contact avec un conseiller puis les inviter à 
rejoindre une église située à proximité de chez eux. 

Cet homme très affable a écouté ma présentation avec beaucoup 
d’ attention. À la fin du dîner, il me fit cette confidence  : « J’ ai investi 
beaucoup d’ argent pour créer une télévision chrétienne en Allemagne. 
Ce soir, au cours de ce repas, j’ ai vu davantage de personnes venir à Jésus 
que durant toutes les années de fonctionnement de cette télévision  ! 
Merci pour ce que vous faites ». Un peu intimidé par cette déclaration, 
je n’ ai pas eu le courage de lui demander quoi que ce soit et me suis 
séparé de lui, sans aucune promesse de sa part. 

Quelques semaines plus tard, alors que toute l’ équipe du Top était en 
visite dans une église du Sud de la France, j’ ai reçu un appel téléphonique. 
Une dame qui avait un fort accent allemand se présenta : « Je m’ appelle 
Claudia. Vous ne me connaissez pas. Avec mon mari, nous possédons 
une fondation récoltant les dons pour des œuvres chrétiennes. Nous 
avons reçu un don à destination du TopChrétien. Êtes-vous bien assis 
Monsieur Célérier ? Un homme d’ affaires allemand vous a envoyé un 
don de 100 000 euros. Nous aimerions vous transférer l’ argent. Êtes-
vous surpris ? » « Pas vraiment », lui ai-je dit. Je savais que Dieu nous 
donnerait cette somme. Je ne savais pas quand, ni où, ni comment, mais 
je lui en suis tellement reconnaissant ! 

J’ ai dévalé les marches de l’ escalier pour partager cette incroyable 
nouvelle avec Stéphan et le reste de l’ équipe. Dieu venait d’ accomplir 
sa promesse. Il nous avait véritablement rendu au centuple la note du 
repas. C’ était extraordinaire  ! Nous venions de créer notre nouvelle 
association TopMission, et avions vraiment besoin de ressources. 



Cette somme de 100  000 euros nous a permis de constituer une 
trésorerie, ce qui fut pour moi un véritable soulagement. 

Si nous vivons notre participation à l’ œuvre de Dieu au travers de 
multiples actes de foi, quelque chose de fort se produit. Dieu nous 
remercie toujours d’ une façon ou d’ une autre, ici-bas ou dans l’ éternité. 
C’ est comme une sorte de placement dans la banque du ciel, qui 
redescend toujours avec des intérêts, même si ce n’ est pas eux que nous 
recherchons en premier lieu bien entendu ! 

Dieu n’ a pas besoin de notre argent, il désire notre amour plus que toute 
autre chose. Cependant, notre rapport à l’ argent est un bon indicateur 
de l’ état de notre cœur ! Que pourriez-vous donner pour Dieu ? Peut-
être est-il en train de déposer une idée dans votre cœur alors que vous 
lisez ces lignes. Si vous n’ aviez que sept secondes, que feriez-vous ? 



Vous avez aimé cet extrait ? 

Découvrez Connexions Divines en visitant 

www.ConnexionsDivines.com 

[Livre disponible au format papier et e-book]

Connexions Divines esW Xn EoosWeU Ge Ioi � /
DXWeXU \ esW 
sinFqUe� Oe Won esW MXsWe eW ePSUeinW G
KXPiOiWp� /es DvenWXUes 
inFUo\DEOes vpFXes SDU eUiF CpOpUieU P
onW enFoXUDJpe j voiU eW j 
GePDnGeU SOXs JUDnG� j FonsiGpUeU Oe DieX TXe Me seUs j sD MXsWe 
PesXUe« iOOiPiWpe � ¬ OD Iin on se GiW � �C
esW SossiEOe � DieX SeXW 
DXssi se seUviU Ge Poi �� (nFoXUDJeDnW� SeUFXWDnW eW 
UpvoOXWionnDiUe � Audrey


